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Baie-Mahault, le 18 janvier 2024 
       

AGRESSION   A    LA   MA2 SUD   

    
L’année 2023 nous a fait un final des plus triste, avec l’agression de nos deux collègues Marius et 

David, le jour même de noël. L’année 2024, elle aussi, aura commencé sur les chapeaux de roues avec de 
multiples agressions, légères certes, mais AGRESSIONS QUAND MEME.  

Hier, mercredi 17 janvier 2024, lors de la distribution des médicaments dans notre « presque 
Quartier Arrivant» de la MA2 Sud, le détenu X s’en est pris au collègue Gianny et à l’infirmière qui 
l’accompagnait. Le détenu commence par l’insulter copieusement (kounia manman’w épi médikaman a 
zot la» et s’en prend à lui physiquement : un coup de poing porté à l’œil gauche et au niveau de la 
bouche. S’en suit une bagarre entre les deux. Le collègue réussira quand même à donner l’alarme pour que 
les renforts arrivent et maîtrisent enfin le forcené. 

FO Justice Bémao dénonce encore une fois ces agressions lâches envers les personnels. Encore 
une fois, l’auteur de cette agression est un détenu connu pour ses problèmes psy et un « casse-
bonbon » notoire de l’établissement. 

FO Justice Bémao apporte son soutien au collègue blessé, qui passera une très bonne nuit aux 
urgences grâce à nos pensionnaires déséquilibrés du ciboulot. 

FO Justice Bémao dénonce avec force le refus des pompiers d’accompagner le collègue aux 
urgences, sous prétexte qu’il ne présentait aucune urgence vitale. La sé on bandi sé pôté mannèv, minm 
si sé pou on piki a moustik !! 

Alors nous le répétons, comme ils aiment à l’entendre : A quand des structures adaptées en 
Guadeloupe pour l’accueil et une prise en charge sérieuse des personnes détenues présentant des 
troubles psychologiques et/ou psychiatriques ? 

Croyez-le, vous nous poussez à bout. Car il n’est pas seulement question de la santé des détenus, 
mais aussi de la santé du personnel de surveillance, du médical et de tous ceux qui entrent en contact avec 
eux. Ces personnes souffrant de troubles psy, malades, dangereuses et pour nous et pour eux-mêmes, 
nous bouffent notre énergie, notre santé et cela ne semble gêner personne. Parce qu’ils sont loin, trop 
loin !! 

Sans soins adaptés, sans un suivi sérieux, ces personnes malades seront remises en liberté et 
s’attaqueront à la population, à nos familles, à nos amis… et reviendront tout naturellement en prison nous 
agresser de nouveau. Un cercle vicieux qui n’en finit pas. 

NOUS SAVONS MAIS NOUS NE FAISONS RIEN, la 
politique de l’autruche de la part de notre administration. 

 
Le Bureau local FO Justice Bémao 


